
98 JOURNAL D'AGRICULTURE.

pour y instruire convenablement les jeunes grand étalissement agricole sache comment
cultivateurs dans toutes les branches de l'é- chaque opération doit être exécutée sur la
cononie agricole. Nous ne verrons jamais ferme, et quel doit être le coût de chaque on-
notre agriculture beaucoup perfectionnée, vrage ; mais une instruction reçue il temps
tant que nous la regarderons conme un art peut donner toutes ces connaissances. L'hMon-
vulgaire, simple, aisé à apprendre et à prati- me qui a du temps pour penser et rélhir
quer, même par des hommes d'une raneité deviendra plutôt, au moyen d'un enseigne-
médiocre, et sans éducation. Dans le fait, ment convenable, un agriculteur pratique que
nous croyons que c'est une opinion assez celui qui n à travaillerconstamment. Notre
générale, que l'agriculture n'est un emploi conviction estque loin d'être tl art simple et
cunvenable que pour ceux qui sont impropres aisé à apprendre dans toutes ses différcotee,
a tout nutre ; et la conséquence eu est que cet branches, lagriculture est de tous les arts et
art est privé de l'aide de la portion de la su- de toutes les proressions, la 'plus difricile a
ciété la plus instruite et la plus capable, et entendre parfaitement, et, si l'éducation et les

que cette aide puissante passe aux autres if- talc s sont de quelque avantage, ils doivent
faires et professions, au grand détriment de nous aider beaucoup à apprendre un art ou
l'agricultutre. C'est une crreur très prjai- une science dificile. Nous Sn es étonné
mable, et plus tôt elle sera regardée conmnu que d'autres circonstances liées à la pratique

telle, mieux le pcays s'en trouver. (Comnbien de l'agriculture ne portent pas un tlus grand
est diflirente l'idée qjuo nous aivonsde l'agri- nombre (e personnes d'ducition et de talent

culture n ious la regar'dons comme lat plus à s'y;adonnier ; il i'.,t pas d'occupation qui
noble des occupations, et comme atant offe nautant de jouissances agréables at et
au-deesus (le toute autre, que ceux qui an nées que l'étude de li théorie et de la prati-

pensent diféremment la c-oient aut-dessous que nse l'agriculture ; jouissance, qui nedoi
des autrcs professions. Nous lat regardons vent pas être évaluées en livres, suhelins et
aussi comme plenoi le plus convenable nux q'deniers, quan on compare les apruits qle
tersonies leS pays instruites, ra plus haut l'agriculture avec ceux ut procurent d'pu utrs

ordre de l'intelligence humaine, duns lequel emplois. Le laboureur a pourlui. un aen-
seul l'homme peut trouver à exercer pluine- couragement à peine offert par quelque
ment et utilement toites ses facultés, uants le utre occupation que ce suit ; C'est que

ours de la lus logue vie qui puisse lui quand il S'acquitte bien de sa thé ce il peut

e accordée, et j umsqu'à la dcrnire -eured comter qu'un Créateur bienfaisant bénira ses
ceLtte lungucae vie, et continuevr à y faire (les travaux et les réconipensera par.uné récolta

découvertes importantes et utiles. Totutes abonidante, et soit attente raisonnable est ra-
les autres professions ne Not g re autre renient frustrée. Envisagez l egriulture

ause quc des arts micani us, qni peluvent sous tous ses points le vue ; c'st la seule

S'acpprencdre avec certitude dlants un temps occupation à laquelle puis;sent se livrae', sans
donné. Il n'eu est pas ainsi le l'agriculture; se a empereurs, les rois et les

uni honmmue emploierait sa vie. e.ntioère- à ap- princes, dle môime que leurs sujets (le tout
predre l'ait parlaitemnent, qu'il laisserait m- rang, depuis le pîus élevé jusqu'i plu

core quelque chose à apprendre à ses lee hcable et donc une tffde pen ignee

casseurs. Nous nciics qu'il n'y ait que ceux hlommles les j>lcus faivorisés dlu côté (les ta lui is,
mui tetvaillent costesfmsent és, ans qu de occuation et (e Ia richesse ; et nus

puissentdeveir jus bos drniclteurs prati- n'hésitons ps à dire qu'on agriculteur pra-

vc'est ie Opinion tr s erronée. Il est tiqedanla vie osignification duterme, peut

Sans doute nécessaire que le propriétaire d'en ptre le membre la p eus ttile Ac notre socié-


